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L A  L I G N E  S T A U N E  A  E T Ê  P E R C É E  

S U R  T O U S  L E S  P O I N T S  I M P O R T A N T S
L e s  t r o u p e s  a l l e m a n c l e s  a p p r o c h e n t  d e  K i e v  

e t  p r o g r e s s e n t  v e r s  L e n i n g r a d

A  V E s t  d e  M i n s k ,  le  f r o n t  o f f e n s i f  a l l e m a n d  

s e  t r o u v e  p o r t é  à  p l u s  d e  2 0 0  k i l o m è t r e s

LA VILLE DE V IT E B S K  E S T  PRISE
Quartier General du Fuehrer, 13. —  Le Haut Commandement de VArmée allemande communique :

Oràce a un assaut audacieux, la üRne Staline a éte percee en toue iea pointa décisifs du front 

oriental.
Les troupes germano-roumaines, parties de la Moldau, sur uniront étendu, ont rejeté l’ennemi 

sur le Dniester et meme au delà.
De leur cote, les armees germano-hungaro-éio»aquee qui avancent de Galicik, poursuivent 

l'ennemi en retraite.
Au Nord-Est du Dniester, les forces allemandes se trouvent tout prés de Kiev.
Au Nord des Marais du Pripet, la zone dee fortifications du Dnieper a été forcée. De ce 

tait le front offensif allemande se trouve porte à plus de 200 kilomètres à l’Est de Minsk.

, Dans de ( ombreuses unités en-

'  nemies se sont manifestés des 

signes de dissolution et de de­
moralisation.

Depuis le 11 Juillet, la ville de 

Vitebsk est entre nos mains.
A l’Est du lac Peipus, les for­

ces allemandes marchant sur 

Leningrad.

L’aviation allemande, par la 

destruction du réseau ferroviaire 
ennemi, a enlevé a l’adversaire 

toute possibilité d'une offsnsive 

de grande envergure. Les bases 
de progression dsstinees aux 

opérations des armées allsman- 
des ont été, des à present, pous­

sées jusqu’aux abords immédiats 

d( l’ancienne ligne Staline.

Les assauts,contre 

la ligne Staline
i Berlin. 12. —  L’Agence D. N B 
apt>rend que des unités de l’aifan- 

1 terie a,Weniandc ont pénétré ven- 
■ dredi. sur 1̂  secteur nord du front 
Est dans les terres humides de la 

I ligne Staline.

! Depuis samedi à l'aube, des trou- 
Ipps d'assaut allemandes y *tta- 
I quent avec succès les oiivraees for.* 
i tifiés de la liitne Staline situés der- 
! riére la réifion humide.

I Ces unités d'infantene ojit par- 
xouni. CCS seize derniers Jours. 567
kilomètres. Washington. 12. — Au cour* américaines dans l'Atlantique,

Avec l'appui des pionniers des d'une conference de presse. M. renvoye au demier message presi- 
obsuoles paraissant insurmonta. Knox. ministre de la Marine, re- dcntiel.
Wes. que les dirigeants soviétiqués Pendant a la qtiestion de savoir si,! Il a rappelé le passage de cette 
avaient fait construire pendant leis répondre aux vœux de >1 proclamvition dans lequel on sou-
préparatiis de gu»rre- ont été suiv R"o*fvelt. 1«< flotte américaine de- ligne la nécessité d'assurer la 
primes. éventuellement ouvrir le feu liberté des voies de communica-

/II,. .. 1. ^ contre toute acü- ; tions maruimés contre toute
la iuiu «n rtcuxltm* pax«> vite ennemie les accès des bases atteinte ennemie. Il a déclare

qu'aucun doute ne pouvait exister

LIS A-COTÉS DU CONFLIT GERMANO-SOVIÉTIQUE

L a  f l o t t e . a m é r i c a i n e  

a  r e ç u  d e s  i n s t r u c t i o n s

pour assurer la liberté 
des voies de communications

L e s  h o s t i l i t é s  e n  S y r i e  
s o n t  s u s p e n d u e s  

d e p u i s  S a m e d i
A St-Jean-d'Acre, le général Dentz a rencontré le général Wilson 

co m m an dan t  en chef de l 'arm ée  britannique

L e s  p o u r p a r i e n

yictiyrl2. —  Le MinUtsr«.-de la Guer«e français communique 

qiie les hostilités en Syrie, ont éte suspendues ce iour à 13 heures.
Le general Dentz a rencontre a Saint-Jean d'Acre, le général 

Wilson, commandant en chef de l'armee britannique.

•••••■■■■•••■•■••■•■••■•••••••••■••••••»•••••••»•■•S

UNE DÉCLARAT ION DE M. KNOX, 
MINISTRE DE LA MARINE

e n t r e
Vichy, 12___ Concernant la situation en Syrie, le communique

officiel euivant a ete publie ce soir : f  _  _  _  |.
Depuis minuit, les hostilités sur tout le front du Levant ont L iU I l i i r 6 5  t ï l  V IC Iljr

été arrêtées. Les plénipotentiaires français se sont rendus le __________

12 Juillet à 8 h. 30 du matin vers les avant-postes anglais.

U  RÉPONSE FRANÇAISE 

AUX PROPOSITIONS 

ANGLAISES

La syiUiw'ÿUe de LITHUANIE «n /lammcs. (Ph. Graphopresse)

LA GUERRE NAVA LE ET AÉRIENNE

Les objectifs n a v a ls  
d e  P o r t - S a ï d

violemment bombardés 
par la Luftwaffe

UN NAVIRE HOPITAL ITALIEN EST ATTAQUÉ 

PAR DES APPARÜLS ANGUIS

12 — (m ,4|>piTnrt que la Said. au cours de la nint écoulee, t T / ^  • I J r ' L *  i
nuir dern:<T»>. dp  ̂ ohiertif̂ . navals non seulement les bombes lancees U n  L O n S e i l  Cle L a O i n e t  
d» l'ennem! or- r!c a'taqurs avec sur des objectifs militaires impor- 
«ucres a FV>rT-s>(id En outre, des tant.i à l'inteneur de la ville, ainsi 
ins'alIaMons nüarr.mf« e' des quais, que sur des u.sines travaillant pour 
a Tobrouk. nn' f.ii- : objet de nou-,le ravitaillement, ct les installations 
veaux raids. On  a obspivi’ que des de port, ont causé de graves dégâts. Vichy. 12. — Un conseil de Ca- 
ba'tenes de IJ C A .i.a.ent ete tou- mais au surplus im imponam na- binel a eu lieu samedi 12 Juillet, 
chees au.ssi pur (1rs coup.', directs, vire marchand a été mis en feu dc â 17 h., sous la présidence du Ma- 

Lors des violrjurs attaques de sorte que le bâtiment doit être con-,rechal Pétain, Le Conseil s'est borne 
l'aviation allemande contre Port- sidere comme perdu, (Suite sn 4' p.) à adopter plusieurs projets de loi.

Vichy, 13. —  Au sujet de la cessation des hostilités en Syrie, 

on apprend de source officielle française, qu'une delegation 

française partira demain de Beyrouth, pour negocier des condi-1 
tions de cessation des hostilités avec le haut commandement! 

britannique. Ce dernier s'est declare d'accord pour qu » u c u n ^ P « ^ ^

chef gauliste n'assistAt aux deliberations. 4 l amb^vadeur d-s Ftats-Unis à

vemement britannique :
I I P  « l a i L o  eouvernement français a

“ Nous ne conserverons! Empire
Dentr. en rénonse A la demarche ef- 
fertiié» par lui le 8 Juillet, aupr^ du 
consul zenéral des Etats-Unis, àque si nous savons le défendre”

...a décl&ré l’Amiral PLATON à l’occation de la Semaine 

d’Outre-M«r

â cet égard. Il a cependant refuse 
de dire quelles étaient les instruc­
tions qu'll avait données â ce pro­
pos à la flotte amencaine et quelle 
était la définition qu'il fallait don­
ner au concept « ac:ivité enne­
mie ».

A la question de savoir si cela 
signifiait que le Président avait 
encore donné une extension plus Pans. 12. — A l'occasion de la 
grande aux ordres qu'il avait'« Semame de la France d'outre-, 
transmis à la flotte â savoir de mer » lamiral Platon, »ecréiairei 
repérer uniquement les mouve-^d'Etat aux Colonies, a lait des de-i 
ments de la flotte ennemie eé df clarations dont voici drs extraits :

»Cette semaine doit s affirmer.'.
cornm&nQ6ni?nt. M. Knox & oéclsi«l _ i,«.» ^ ao i
ré qu'il estimait qu’il en é:ait réel-:®" * 
lement ainsi. (Lirs ls suite î* page)

Vichy Une proclamation 

du Maréchal Pétain

JUSQU^A CE JOUR

514.671
p r is o n n ie r s  

f r a n ç a is  

o n t  é té  libé ré s

'Vichy. 12. —  Le Maréchal Pétain 
a lance ce .matin la proclamation 
suivante adressée au peuple Iran-,

Français, la Journée du 14 Juil-l. 1* -  La presse pwisienne
let dont la Nation et l'armée ont,“ ^ matin annonce que lAliemaine 
fait Jadis leur féte, restera cette z' >'«IAché Jusqu a present 514.671 
année un Jour férié. Je l’ai decide 1 français,
pour la zone non occupee Je l'ai If« Jo'.irnaux soulignm q w  ce 
demandé aux autorités allemandes ' magnanime du Piihrer témoi- 
pour la zone occupee. <1̂  sa bonne volonté a 1 égard

» En pensant à nos morts, à nos i<le '« Franr* et qu'en auissant ainsi 
prisonniers, â nos ruines, â no* le Retch fournit de» preuves tangi-

nous avons donne les preuves. Il 
n’est pas besoin de les rappelei. 
c'est Dakar, c’est le Gabon, c'est la 
S.iTie »,

L'amiral Platon insiste d'un ac­
cent profondément émouvant sur 
ce premier devoir que traduit, dans 
les circonstances présentes, une se­
maine de la Frande d'outre-mer.

•— Nous ne conserverons l'empire 
que si nous savons le défendre.

« Sur le plan politique, dit-ll ;a 
semaine doit faire comprendre aul 
peuple français l’e.wnce de nos 
rapports actuels avec la Grande- 
Bretagne, qui nous vole un à un 
nos territoires sous les prétextes 
les plus divers »,

Beyrouth.
b) Il a le regret de constater que 

les conditions politiques figurant 
sous le N 1 sont inconciliables a\’»c 

¡ses droits et prérogatives de twis- 
sance mandataire qu’il a le d'voir 
de maintenir particulièrement à 
1 égard des population* qui se «ont 
confiées a sa tutelle. La Frarwe a 
tou,1ours considéré comme objet es­
sentiel de la mission que lul assigne 
'■e mandat de conduire le plus 
promptement possible à l’emancipa- 
tion 1a Syrie et le Liban pour en 
faire des nation» libres Elle entend 
ne paa faillir à se* obligations, mais 
c'est sous sa seule resronsabUit* 
qu'elle choisira le mometit et déter­
minera les modalités de cette Indé­
pendance

Aucune autre puissance ne saurait 
valablement se »ubstituer à la Fran­
ce en la matiere. La déclaration 
dans laquelle le gouvernement bri­
tannique préténd émanciper la 
S.vrie et le Liban ne peut donc être 
que nulle et non avenue,

c) Il ne saurait, d'autre pert. se 
prêter sous quelque prétexte qu^ ce 
soit A des négociation* svec de« 
Français traîtres à leur pays comme 

Ide Gaulle et'Catrmix,
L Amiral PLATON

tPh. Sipho) (LN-t la HJil« en deuxième psae)

espoirs, vous saurez faire de cette 
fête une Journée de recueillement 

|et de méditation.
I » Votre rrpos n* sers troublé ni 
par les agitations de la rue ni par 

Iles spectacles. Je vous redis. Fran- 
I çai», ayez foi dans l’unité de la Na-

bles de la politique de collaboration 
Jamais dans l’histoire un Ktat 
vainqueur n'a libéré de* ijrisonniers 
avant, la signature de la paix, L'Al­
lemagne ne connaît- pas de haine : 
elle cherché la coJlabora-tion

. C ’eet cet état d'esprit qui explique
I tion et dans l'avenir de la Patrie ». le geste magnanim« du Reich.

Dt» toldiU bolchevitUê. faitt pruonnten »iT le jront oriental, tont conduits d un poite de crmmpn- 
Otmtnt VOUT y étrt interrogé*. (Ph, Grajrtjoprea»*)

L e  c o m m u n i q u é  a l l e m a n d

Berlin, 12. —  Le Grand Quartier Général communique :

Lss opérations des troupes 'alliées se déroulant normaismsnt, 

sur le front ds l’Est.
Lors des vois de reeonnaisaanes armée au-daaaua ds la 

Qrande-Bretagne, notre aviation a coulé un soua-marin au Sud! 

ds Plymouth at un cargo d* 2.000 tonnes à l’Ouaat de Portrsath.
Dans la Méditsrranée, dsa avions da combat ailamands ont| 

attaqué Iss installations maritimsa ds Tobrouk. La nuit écoulee 1 

la base da Port-taid, sur la canal da Suez, fut bomkardéé.

L ’ennemi a perdu douze appareils da ehasaa 8pltflrs dans dssi 
combats aériens au-dsssus de la Manehe.

Quelques avions ds combat Isolai ont survolé la tsrrltolral 
oAtlar du Nord ds l'Alismagna at ont )até un patit ntHnfera dai 

bombas. Las dégâts oauaéa aont mlniiiwa.
Let Allemand! entrant dan* la vüIm de M INSK. Lt* tank* ctrculent dan* 
ininterrompu*.

Itt ntt* dt la t illt en fila 
(Fb. StptaM


